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Parrain de la 327e promotion

de l’École nationale des sous-officiers d’active
3e bataillon
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L’adjudant-chef Nicolas REY était titulaire des décorations suivantes :

Chevalier de la Légion d’honneur
Médaille militaire

Croix de la Valeur militaire avec 1 palme
Médaille de la Défense nationale échelon or avec 1 étoile de bronze

Médaille d’Outre-Mer
Médaille de la Défense nationale échelon argent

Médaille commémorative française
Médaille FINUL

Médaille OTAN agrafe « Kosovo »
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Adjudant-chef NICOLAS REY

Nicolas Rey naît le 26 décembre 1976. Originaire de Roquecourbe près de Castres, il est appelé 
sous les drapeaux au 3e régiment d’infanterie de Nîmes le 2 février 1996 pour y effectuer son 
service national. 

Remarqué pour son sens du commandement et des responsabilités, il est nommé sergent le 1er août 
1996. Chef de groupe « infanterie blindée », il souscrit un premier volontariat service long (VSL) de 4 mois et 
le renouvelle pour une durée de 10 mois. Sous-officier du contingent digne d’une très grande confiance, il est 
libéré de ses obligations le 29 janvier 1998. 

Toujours très motivé par le métier des armes, après cette première période au service de son pays, il 
s’engage le 3 juin 1998 pour trois ans, au titre du 19e régiment du génie à Besançon avec la distinction de 
soldat de 1re classe. Il est nommé au grade de caporal le 1er octobre 1998. 

Un an plus tard, il est muté au 6e régiment du génie à Angers. Se distinguant d’emblée parmi les 
meilleurs, il accède au corps des sous-officiers par le recrutement semi-direct à l’issue de sa formation au sein 
de la 183e promotion de l’ENSOA. Nicolas Rey est ainsi nommé sergent à compter du 1er décembre 1999. Fort 
de très belles qualités professionnelles dans son emploi de chef de groupe à l’instruction, il obtient le brevet 
de spécialiste de l’armée de Terre dans le domaine « combat et technique du génie – combat du génie » le 
1er juillet 2000. C’est également au cours de cette année qu’il se marie avec Coralie, avec qui il aura deux 
garçons, Maxence et Kyllian.

Nicolas est projeté dans le cadre de l’opération « Corymbe » puis « Licorne » en qualité de chef de 
groupe combat du génie d’octobre 2002 à février 2003 en République de Côte d’Ivoire. Le 19 novembre 2003, 
il reçoit un témoignage de satisfaction du chef d’État-major des armées alors qu’il est détaché au profit du  
2e régiment étranger de parachutistes, après avoir organisé le terrain par des travaux de protection rendant le 
dispositif ami particulièrement sûr et dissuasif. Désigné à nouveau pour effectuer une mission en République 
de Côte d’Ivoire au sein de l’opération « Licorne » de janvier à juin 2004, il est promu au grade de sergent-chef 
durant la mission. 

De juin à septembre 2005, il accroît encore son expérience lors d’un séjour au Kosovo dans le cadre de 
l’opération « Trident ». C’est à son retour qu’il prend la fonction de sous-officier adjoint en section de combat. 
Soucieux de sa formation, il n’a de cesse de progresser et obtient le brevet supérieur de technicien de l’armée 
de Terre le 1er juillet 2006. 

Après 7 ans passés à la 2e compagnie du 6e régiment du génie, il rejoint le 3e régiment du génie à 
Charleville-Mézières le 1er août 2006, en qualité de sous-officier adjoint à la section appui de la 1re compagnie. 
Ses multiples compétences, ses facultés d’adaptation ainsi que sa rigueur morale hors norme lui permettent 
de prendre rapidement la mesure de son nouvel emploi dans lequel il s’investit totalement. Sous-officier 
particulièrement exemplaire, c’est à cette période que le sergent-chef Rey est admis sur sa demande dans le 
corps des sous-officiers de carrière. 

Début 2007, il effectue un séjour au Liban dans le cadre de l’opération « Daman » comme sous-officier 
adjoint en section appui. Il est cité à l’ordre du régiment le 5 mai après avoir effectué la dépollution du périmètre 
du bataillon français dans des délais remarquablement brefs.

Accumulant les stages qualifiants, il se porte volontaire au printemps 2008 pour intégrer les équipes de 
liaison et d’assistance opérationnelle (OMLT). Après une période de préparation en métropole, il est projeté 
avec ses camarades sur le sol afghan le 26 juillet 2008.

C’est au cours de cette mission intense et particulièrement exigeante qu’il intervient, le samedi  
22 novembre 2008 à proximité du camp de Darulaman au sud de Kaboul. Lors d’une reconnaissance et alors 
que l’un de ses camarades vient d’être grièvement blessé par l’explosion d’une mine, le sergent-chef (TA) 
Nicolas Rey est mortellement touché par une seconde déflagration, en tentant de lui porter assistance. 

Cité à l’ordre de l’armée avec attribution de la Croix de la Valeur militaire avec palme de bronze, ce sous-
officier admiré et respecté aura marqué son entourage, laissant à chacun le souvenir d’un soldat courageux, 
d’un chef entier et particulièrement généreux.
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